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i^ar/Kâ/ de Roubaix 
Quotidien de Roubaix-Tourcoing et de la Région A v e l'articU de la Pravda. 

Staline a Inauguré 
une guerre des nerfs 
eontre l'Angleterre 

et les Etats-Unis Stockholm 1» l u n a r . - l a la . 
formation* trinemisss mercredi aux 
journaux de èVons-rmii* par leurs cor-
rcspondaat* * Londres rené.ent l «moi 
causa, aussi bien en Angleterre qu'aux 
•tat*.Unle, par la feusse oou relie pu 
buée par la • Pravda s au *u|et de 
prétendus pourparlers de paix anglo 

L'intormation de la 
le 

Pravda 
STsnska ns«rilsdel ». a. 

I l'a écrit le « Dailv Mail 
ressentie **"•»*"»+ une otterme en An. 
Déterre. > 

Le même journal suédois souligne 
dans cet ordre d'Idée», qu'une série 
de Journaux américain* avaient de]* 
publié sous de grasses manonet/te» 
l'Information ds la * Prarda ». quand 
arrive le démenai nng'*'». démenti 
qui ne fut repris que dans las édi­
tions ultérieure*. Aussi, éprouve i.on 
A Londres un sentiment d 
e n lisant lee Information* 
de New-York par 
an****», qui as rotent oblige* d'avouer 
ouvertement que la déelaratlon de la 
* Praeda s a su de* répereusskasss 
nuxssbtae A l'axigieaeer* dans l'npisjtnn 
publique aménsalne. 

s Aux Jheta.Unis. on se»Uns, esrtt 
le < Svenaxa Dagbledet >. que Staline 

a maintenant inauguré une guerre 
des nerf* contre l'Angleesrre e t les 
aVate-Uns». Las milieux gouverne. 
mentaux de Washington prennent la 
manoeuvre de la < Pravda » très au 
sérieux, oalée-m eadrant bien *vee saa 
a i i s i i l prisa* par l'Union eortéuvqu*. 
telle* que le pacte russo-toheque. I s p . 
pul accordé aux partisans vougoslaves. 
1* procès de Kanuaov et la mise au 
pas de vTMkxt. 

< Aux attata.Unle. ajoute le Journal 
suedost. on pansa que toutes ose me-
sures sont un averusssmant sdreasé 
» MM Booseren et ahurohui A ne 
pas «immiscer dana le* pleo* sovléti 
quea que os soit dan* la Baltique, en 
Pologne ou dans Me Balkans. A Wa. 
ehington. on héatt* sur les mesures a 
prendre, cependant que nnquietud* 
qui régne dans la capital* fédérale 
n'a pas dlmlué. car on sait parfaite­
ment que les puissances onctdentale» 
ont lalnl A Staline seul le droit de 
s'occuper des questions relatives à 
l'Europe orientale, s 

Le correspondant du < Svenaka Mor. 
genbladet > annonce qu'on a essavé 
dana les milieux ssssjsjj d'excuser la 
déclaration de la a Pravda > en expli­
quant qu'U doit probablement s'agir 
d'un* erreur de rédaction Cette dis 
cuepetlon a cependant axe réduite A 
néant par l'imhaeaaili soviétique a 
Londres qui. dans son Journal d m . 
(crmstlons a Sovtst Monltor ». a pu-
Mas en ***SHso pssee le é r a x d isse 
paix sépare*, dan* l'Intention évidente 
qu'on en prendrait oonnalasanc* a 

Selon » correspondant nevr rorkal» 
du a g*sxexsi rTybeter ». les milieux 
oompetent* américains ont déclaré que 
l'orlgin* d* la déclaration de la 
* Pravda » devait être recherché* 
dan* 1* désir de Moscou d abaisser 
l'Angleterre aux yeux de l'opinion pu­
blique rusas su cas où elle soutien 
dralt sérieusement le comité émigré 
potonala dans le conflit de frontières. 

Selon os que rapportent des coi le* 

De dors combats d'importance capitale 
sont imminents sur le front de l'Est 

Le résine des prestations 
allonées 

a u rêfuStës et sinistres 

Alliés ss sont vantes d'avoir réalleé 
à Téhéran, n'est qu'un bluff de gran­
de envergure. 

< Les milieux officiel* de Washington 
souligne Smith, sont ovtree et desillu­
sionnée tout à la fols et «ont d'svls 
qu'une grave tenaion pourrait «s (air* 
Jour dans Iss relation* entre l'Angle­
terre et 1* Kremkn. 

« Moscou a complètement torpille 
r*n**nta des Allié» entre eux. Des 
pou 
sr* 
d'éviter que la discussion 
le* relation* entre le Kremlin et le 
comité polonais de Londres n* «ag­
grave encore davantage. Personne n* 
doute à Washington qu'en publient 
la déclaration en question, l'orgsne 
du parti communiât» n'ait poursuivi 
un but bien déflnl. 

* L'aria prévaut que la déclaration 
moscovite est le prélude à rétablis­
sement d'un * gouvernement fanto-
m» » polonais à Moscou, os qui serait , 
évidemment très désagréable pour 
Londres ». 

Staline • vonra sifuifier 
an* fois potrr tonte* 

qg'il est §e«l maître du règlement 
de la question polonaise, 

dit-on à Berlin 
Berlin, 10 Janvier. — A Berlin, on 

continue d* suJvre avec Intérêt le dé. 
veloppement du conflit polono-eov.e. 
tique et les remous provoqué» par 
l'«Information» ds la «Picm**». 

On signal*, avant tout, dan* wa mi . 
lieux politique* berlinois, que par s* 

uns f o * pour toutes que lé règlement 
de la question polonaise 
esssruetvesnent eovletlqul 

n est p«rf alternent compréhensible 
dit-on, que les Anglais saluent avec joie 
le retour de CburohAl à Londres pré­
cisément en ce moment, parce que 
l'Impression «érable s'être asmsfsstee 
à Londres qu'Bden s'est montré fort 
maladroit dans sa façon ds traiter la 
question polonaise et tes eu-cwtibl-
Utes soviétique* qu'elle * èveJUèe* 

M. Eden f a r d e l'espoir 
Amsterdam. 10 Janvier. — On mande 

au eei'wecs d'inforrnatlone britannique 
que M. aUen, chef du Fmeign Orne*. * 
déalaré mercredi 4 la Chambre de* 
commune* à propos du conflit ru-eo-
polonais; 

< B est ds notre déssr d'amener entre 
tes deux paya une solution amicale de 
leur différend, ce qui constituerait un 
suoeés d'une porté* considérable pour 
l'avenir d e t l u r o p e Nous gardon* tou­
jours l'espoir qu'une solution favorable 

tanes capitale sont imminents. Ce 
qui nous fait attendre ces combat* 
avec assurance, c'est la certitude, ac. 
quiss au coure dee six mois écoute*, 
que lé soldat allemand du front de 
l'Est se montrera A la Hauteur de 
toute* las situations rlangervu**» 

5.200 000 bolchevitte. 
hors de combat 

depuis le 6 jnin 1943 
Berlin 18 Janvier. — Le* milieux 

militaire* autorisée est iment que, 
d pus* ht a juin 1843. l a perte* so­
viétiques en tues, blesses e t prison 
niera s* sont élevées à 5 maillon* 
200.000 hommes 

La tension 
anglo-espagnole 

LE BANDITISME UN SABOTAGE CRIMINEL: 
Un train déraille entre Pau et Toulouse 

—-. y 
20 morts, 50 blessés s 
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QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, 19 JANVIER. — Le haut common-

manoeuvre. Stea/ne * routa exprimer | dément de» forces armée» allemandes communique : 
nord-ouest de Kirovograde de 

Amsterdam, 18 Janvier. — Dana 
; une diéoleration fais* à la Chambre 
| des oommunea, M. Eden a soulevé la 
] question dee reiatluns angio-nTpA-
I gnolss. Il déclara, notamment, qu'un 
I certain nombre de volontaires étalent 
encore «M service des Allemands sur 
1* fro-n de l'Est et qu'il avait, par 
l'entremise de l'arnbeseadeur espa­
gnol k Londres, informé le gouver­
nement espagnol des suite* particu­
lièrement graves d u n e telle attitude. 

Apres que le député travailliste 
Shlnwetl sut réclamé envers l'Es­
pagne des mesures plus énergiques 

plus efficace* que des protesta-
••»>"-"—" | S u T t j tête de pont de Nlkopol et au nord-ouest de niruvograue ee 

une eneir» i f a J b l # m « j ^ u t s •oviétlque* tont demeurés, mardi, infructueux. Une brêch* 
Dratianee ce» Jour» dernier» par les Soviet*, a été réduite en contre-attaque. 

D s n s l s r é g i o n de She-cnkoff et de Progreb.Une, ainsi qu'au sud-on**t tton* verbale*. M Bdeo *ou.lgn* que 
de Novograde-Voljnsk, plusieurs attaques ennemies ont échoué. le gouvernement britannique avait 

A l'ouest de Retchiza. le* durs combat* continuent avec une violence entrepris une démarche en vu* d'ob. 
aceme. . . . tenir la libération de* navires lta 

An nord-ouest et an nord de Nevei. l e . bolchevlstes ont renouvelé leur» 11<!ngl ^ ^ „ „ „ , , « w d , 
attaque» qui ont été retvan-aées. Un* brèche a été colmatée en contre. 
attaque après un dur combat. 

An nord du lac Ilmen. au sud de Lenlnfrade et au aud d'Oranicnbaum 
les Soviets ont poursuivi leur» tentative* de percée »vec an» lnten»lt« 
aceme. Ils furent repoussé* ou contenus su cours de furieux combats. 

An cours de» combat* qui se sont livré* dans le secteur sud du froni 
de l'Est, la M2e division d'infanterie de Sllésle commandée par le lieute­
nant général Pastel, s'est particulièrement distinguée. 

Vichy, 18 Janvier. — Une loi publiée 
par 1* Journal Officiel fixe le* presta­
tion* allouées sux réfugie* et eux s i ­
nistré*. 

Csa prestations comprennent des as-
cours d'urgence, des allocations Jour­
nalières d'assistance et dos avantagea 
en nature. 

Lee personne* dont le domicile 
rendu Inhabitable par un acte 
guer» reçoivent un secours d'urgence 
dont le montant est Sx* k 1.500 fr. 
personne lorsque 1* domicile et 
meubles «ont entièrement détruite et 
k 1.000 fr. lorsq-Je le domaeUs est par 
tlellsment détruit. 

Dan* n» dernier cae, les frais engagé» 
pour l'enlèvement 
l'Intérieur de l'agglomération sont 
remboursé* dans la llmlt. d* 790 fr. 
par personne, aux collectivités ou aux 
sinistrés qui en ont fait l'avance. 

Le* personnes qui abandonnent leur 
domicile k la sure» d* mesure* d'éva­
cuation obligatoire reçoivent une In­
demnité de deménsevment et réinstal­
lation fixée forfaltalrement k 730 fr. 
par personne et un bon de transport 
gratuit par voie de fer pour elV'e-
mèmes et pour un mobilier sommslre. 

Des Indemnité* Journalière» de 18 
•ont accordées aux Isolée et char, 

gé* ds famille. Ce* dernier* reçoivent, 
en outre, 15 fr. pour cbaqM* membre 

la famille k charge. Après trois 
mole, ces taux sont fixés reepecttve-
-nent k 1S fr. et 13 fr. 

D'autre part, des secoure sont ac­
cordé* aux personnes ncuuasltcuace dont 
lee ressources mensuelles sont Infé­
rieures k 1.200 fr. pour une personne, 
t 1.800 fr. pour dAix personnes. 

Ce* secours sont majoré* de 400 fr. 
orsque ce* personnes sont évacuée* 

par ordre ou èvaciéee roiontal 
l o g é s hors d' 
tlon* 
perd 

mercrvdl matin, k « h. 10, k quelques 
kilomètres de Tarbes. entre Juillan et 
Asoon. k la suit* du déboulonnage 
d'un rail. Deux voiture* et un four* 
gon sont sorti* d* la vol* ferres. 

Des déori* enchevêtrés ds ont trois 
wagon», les équipe* d* secours ont re­
tiré vingt morts et uns cinquantaine 
de bieaaés. Toute* le* victime* d* cet 
attentat sont des Frençala «t appar­
tiennent k 1* des*» labcrleuas 

Meocoa a'n 
k M. Cordell tfeÛrîoH 

I l Janvier — Reirter 
mande d* Wash.'ngton : 

Le secrétaire d'Etat Cordell Bull a 
dit mercredi qu'il n'avait encore reçu 

Bertln 19 Janvier — Sou» le «traînées précédente* aux necesatte» 
< Le* lois de la bataille d'hiver » le ! tel h! 
lieutenant gênerai Dlttmar analyse 
dan* le * Voelltlachef Beobachter > 
les conditions et le* exigences des 
combats qui se déroulent k l'Est 

On peut hésiter, écrit le général 
allemand, sur la question de savoir 
et la température tru*ittfic* qui rè­
gne actuellement k l'Est doit être 
considérée sjsssjsj* un avantage ou 
oomme un inconvénient 

De toute façon, la venue d'un vert 
table « hvber russe » ne signifiera pas. 
pour les Allemand*, une aggravation 

aucune réponse su sujet d* l'offre ds sensrbls des conditions climatiques. 
médiation des Etate.Unks dans le dlffé. car l'équipement de nos troupes a été 
rend russo-polonais. I beaucoup mieux adapté que les an 

Le • New-York herald tribune » écrit 
que la manœuvre de k* « Pravda » est 
indigne d'une grande puissance QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRER, 

Selon 1* correspondant new-yorkais \ |q JANVIER. — Le haut commande-
i t Stockholm Tldnlngsn ». on se, J , ,, , 

/t^mmiut^ contre qui les Soviétiques ment de» force» armée» allemande» 
mènent leur guerre de* nerf*. Corn-1 c o m m u n i o u e .-
me les Allemands aont entièrement , 
fixés sn os qui concerne la prètsn- Sur le front d'Italie, l'ennemi »pr*s 
due démarche de M. von Rkbbentrop. : une fort* préparation d'artillerie esi 
cette guerre dee nerls ne peut »«r» i passé svee plusieurs divisions k M B 
dirigée que contre l'Angleterre et le* que contre notr* aile occidentale, k 
Etats-Unis. l'est du golfe de Gaète. 

Les combats aont encore en plein 

L'hypothèse d'après laquelle l'arrl. 
rée de forte* gelées accorderait aux 
Soviet» de plu» grandes possibilités 
de mouvement n'est que très limitée. 
car k l'Est, on Ignore la notion d'une 
défensive basée sur l'attente et la ré 
alstano» Immobile. 

La concentration de force* aux 
points décisifs Indiqués par la situa­
tion géographique de ceux-ci et l'été 
nllasement d'une simple surveillance 
sur Us par les du front moin» lmpor. 
tantes est devenue la tactique déftn 
alve de prédilection dea Allemands 

Une telle défense s'allie k une s f a-
tézle purement offensive, car 11 s'agit 
d'arrêter 1-s forces ennemie* innTréee 
en poussées offensives rapidement 
exécutée*. Aussi, l'hiver, faciliter», les 
mouvementé, peut ss révéler beau 
coup plu* favorable que la période 
de* boues. Depuis quelques semaines. 
les mouvements de reoll d'é'é et d'eu 
tomne (au cours desquel* 11 a fallu 
abandonner de vastes territoires pour 
maintenir la cohésion du front aile 
mand et éviter l'enoerclcment de 

^ — erandes forme-Ions 1 ont fait plaça k 
„ _ _ , r . 1 T . . _ . . , _ i». ,-™,~,« une autre tactique allemande dlVe 
emieml. Le 17 Janvier. " * troupes éla*tlque » L» mobilité 
britannique, et impériales, après u n e [ < l M mupeM w „ condition easen 
fort* preperatdon d'artillerie ont **- | 1 1 e U » «j, ç « t « «trategle qui ne tient 
taqué k plusieurs reprises avec de* i compte que d'une f»con tré* llmlté» 
effect.fs anant Jusqu'k tin bataillon, |de* gain* de terrain. Précisément en 
k 1 extrémité de l'aile gauche, près'raison de l'importance «arlée des dlf 

"d'ârtiUerle'est <* s i Vlila Tommaso et de pixt et 

A ce sujet. 1* < Evenlr.g News » écrit 
entre au'jes. que le général Franco 
doit, une toi» p ur toute*, prendre 

ni tlon. 
Six Samuel Hoare. poursuit ce 

journal doit faire k Madrid de « sé­
rieuses représentations » £1 s'agit 
pour le diplomate «raflais « de ne pas 
user de cilrconiocutloris diplomati­
ques » et de s s'exprmer de façon k 
ce que ne puisse subsister le moindre 
doute, quant aux ' disposition* du 
gouvernement anglais. » 

Dr son côté, le < Star » déclare que , 
!e général Franco < doit abattre ses ( U n g r o u p e m e n t d e s a n c i e n s 

ou sinon les gouvernements 

ATTAQUE ALLIÉE 
à l'est du golfe de C u 3te 

Le tremblement de terre 
de San Juan, 
en Argentine 

U M cearcabèr* est fraavee 
d'an co«p de kacnoir, A L É s 
Deux msifaiteur* s* «ont lntrudnls» 

mardi, v*r* M h. M, enea **>• kfar-
guerlte laoerman. charcutier*, f i . rue 
La rontaln*. Apres lui avoir sasénè 
un coup de hachoir sur la têts, 11* 

Un majrtftrat uaatrài à A i x -

aident de la 
rectlormel», a été tué de très* bats** 
d* iseulre» asara qu'il quittait le pav 

Buenos-Alrcs, la janvier. — On a 
réussi k déblayer la plupart des nia* 
de la vUl* S&n-Juan. L.s "-«"""'I 
cation* teréqihotuque* et tWagraphl-
quea ont été partlellernent rétabli s 
et de* moteur* d* secours InttaUéa 
pour l'éclairage électrique. Le ravi 
t e l l ement de la populaton a été 
sessxmé par 1 armer 

L'ardrninlatratron des chemine *> 
fer a envoyé, k San Juan, de nom 
breux vagons-lit* et voitures-restau­
rants qui s.rven* d'abri* *t ds dor­
toir*. Jusqu'ici, 1340 cadavre* ont 

portes de leurs occupa.-1 été Inotnerèa. 
antérieures, sinistrées syant Mardi soir, le pi*ald<ct. générai 
leurs moyens dexlsteno- pir Ramlrees. a a M sssl de Ban Juan, un* 

suite d'»çtea de guerre sou» réesrve Allocution au peuple argentin. 
T» •*»*> r v i l r v m r > a r n r i Isxen * * * • _ ] • 1 *>sa*i nrlejrsssfl I r r w 

Pr6c\B6tam*l à œ roocanDt un* 
•coiveû* sreoXsBM fut r^*»tviit.e à 8*k*n 

n oe TI> eonceroe le . c«vl«.lrée privés 
rnoii)r t̂ttanétnr*Dit de l«ur emploi dea 
dlsposdtlotn l«*rlfsaeit»ly«« qui .«UT M -
rt».l*rat ul t**rteursiT*«nt appi ictvbi*». 

Un** Indrm ni t* de logement. de 
chA-ufTage et értalrag* (taux journa-
llem : MM p*racmne. 3 fr. 50, deux 
pTwnnrt, 5 fr. 50 trois pereonn*?*, 7 fr., 
par persoTin*? eD ptut. 1 fr., est al­
louée aux rWiiarlé* ne«eaalteux ayant 
p*rdu leurs moyv-ns dexlateTic** 

En outre, la direction dee réfuaiée 
H slnlntrés ect tvrtort»*ee à céder ou à 
Tireterr aux réfuflés e*t slnlttstréa dea 
'ournlturee qui peuvent leur être n* 

Nouvelles de France 

M. Churchill 
ne changera pas 
ses occupations 

combattants de 1939-443 
Cn t^oupemsnt d'anc+en» combat. 

tant* de 1936-40 a'ast constitué dans 
le cadre de IT/nlon nationale des corn. 
Bat'anr» L'as'ociatlon nouvelle pourra 
se mettre en rapport avec kss pouvoirs 
public* pour que le* disposition* pri 
ses en faveur dee ancien* combattants 
ds Va guerre 1914-18 soient appliquées 
aux anciens combattants de la guerre 
1938.40 Le s.ésrs social a été nxé. tem­
porairement. 9, rue BruneS, k Paris lé> 

Lisbonne. 19 Janvier. — Ainsi qu'il 
a «té annoncé, M. Churchill est ren- ! _ • P l i a n t i e e . Ai. la i m n e i u 
tré mardi en Grande-Bretagne On L * " ^ n a n t , e r « a * ; •« j e u n e * » * 
mande k oe propos de Londres qu'a 
son arrivée, il t'est rendu k 1* Cham­
bre des Commune*, où 11 * répondu k ' 
diverse* question*. Au capitaine Plug- I 

notamment, qui lui demandait al ! 

passent sons le contrôle 

d u minis tère du Travail 
Aux terme* d'une loi qui parait le 

férentes parties du front, le haut 
"ommendemen* ne doit cas craindre 
de sacrifier l'aocessolr* k l'essentiel. 

La grande Question consiste, pour 
les Allemands, k (tarder l'Initiative lé 
où ne la possèdent et à la reconcrué 
rlr lk où Us l'ont perdue D s'agit, 
en outre, de ooneerver m-eete notre 
force eonrbattlv* tout en brisant orlt» 
ds l'snnemi 

Les événement* des dernières es 
marnes ont déjk prouvé plus d'une 
fol* l'efficacité de cet** taetlcrue *lle 

— msnde. qui s toujours su pour but 
a l'Ai- ̂ L r*e«*jsseea avec de lourdes I - y ^ , , , , , ^ _ * , w u s K feu de se* bat-1 d'enlever par de* »t.t*que« l'Inltt.Uve 

" |p*rt«a pour le* assaUlant*. , ̂ ^ ^ oeiébre monastèr* du mont k redvsreaire 
Au nord est de» mon*» âUlellea. I C a m s m fondé par saint BenrJt de I Le but poursuivi par le oomman 

( une forn»*tlon de cri « aliemande » ! Mur»»» an 529 y causant dee dégkte dément de* Sovl*'» ne consiste pas 
preuve que l'accord parfait que Iss OsMjordé et nettoyé un point d'appui conildjtraiiiiBm. ' à oonquèrlr du terrain sn repou» 

sant les troupes allemandes, mais k 
re-rnjpori-er des victoires décisives, c'est-
à dire anéantir de* partie* lmportsn 

Vers on* grave tension 
de* relations 

entre Londres et le Kremlin ? 
Madrid. 19 Janvier — Dans un artl-

eie destiné'au Journal argentin « Cri. 
tlca », le Journaliste *merloaln> Klna*-
bury Smttn écrit que la déclaration 
de 1* « Praeda » au sujet de préten­
dus pourparlers de paix 
lernagn* «t la Grande-Bretagne a trou- j 
vè dan* la prnatl mondial* un éeho 
d'autant plu* grand qu'elle s*t une 1 

développement dan» ce sectenr. 

Berim. 19 Janvier. — Les attaque* 
effectuée* 1* 17 J*«inrler par de* tn^i-
pee américaine* dan* le massif de* 
Aoruxass, k 3 000 métra* d'altitude. 

d'autre de la route côtlère 
l'Adriatique Toutes ces attaques s 
« cvt brisée* devant nos lUgnes d 
combat prtnolpaie>. 

Le monastère dn mont C a n i n 
bombardé par l'artillerie all iée 
Berlin, 19 janvier. - Au cour* de* 

combat* qui se aont déroulé*. 1* 11 
Janvier, sur le front de l'Italie méri 
oionale. 1 artillerie de* Alliés * déll-

Le rôle de Tellte 
< Quand une tnntttom* de 

géra montent dan* une barque. *x-
nos* M. Vaux» Baudin, profeueur A 
le / eosuu de droit dé Paris, dans an* 
lacent* brocAur» mittulé* « Le pro­
blème des élite* ». ta* an* von* à bâ­
bord, tas assrre» à tribord, «t la bar­
que reste en étjuijtbr* . «sait «t tut 
déesses* sta> m produit, oui amène ton» 
le* peassgin . sous l'emprise de ta 
a aime, d* ta eurloeité ou pour tout 
asirr* motif, t M prtVrlpttsT dit ****** 
coté «le la barq-v*. o*Ue-cl risque d* 

Las senasgar» constituent ta staw* ; 
réelle, de sont ceux qui fefforcent 
d'ét-tter ragg1om*r»rlon des pssssgsr». 
o*t qai. tout a» moins, tentent d* 
«unear cesut-ei de m— ièr* * empé-
oner le nau/Vog*. ce tont donc des 
Homme» de assois. On ne tas rro-ut-e 
aa*. nèeassslremem, comme ta peuple 
luiaW pewfot» tende «os à l'odenetrrs. 
parmi les privilégié» d* U fortune, 
le* tndleidn* rteoej ou tn/luent». La 
mlasanri pas plu* q«« l'arpent, ne 
/est l'élit*. On ne naît pas nomme 
détttt. on ta devient, et dan* notr* 
sajgSi actuaU* ta posas M Ion du pou­
voir «te constitue. ***** ' pas tou-
yotsr* «n* près*** d* qualité 

e L'élit* »p»s*l», a écrit « n d* nos 
. tiuiilswaaiaasia. reste s o w s n t étr«n-

gére em ermoernement. Lee personne* 
Q-Kl composent e* dernier tant rare­
ment Santa* qui composent réUt*. s 

1res** asons déjà déploré le* eette 
Hpuananoe d* relit* pour ta* * / • 
astres sasMtiqua*. Alors que se* 

M 

a» ans1*, non » miss» «ut elle t'en pie-

elle n'a mime «a* Joué ta roi* de con-
s**U*r. sf stts s trop aisément oon-
sxnsi» * son «odscntlon. 

tTeet terne doute, quelle ne eont-
tmmtM ptut an* véritable élite- «U* 

détenu longtemps d* 

au* avait renoncé à cet élément* es­
sentiel» pour pratiquer ta culte du 
nombre et de la, /acuité. 

Comment expliquer cette carence r 
Il eemble que ton recrutement 

avatt été faute*. Sou» la vaine façade 
de léçaiité. Iélite qui avait /ait jadis 
notr* arande-ur s'était peu a peu in­
tégré* d a n * al»iss. elle avait tort 
ton propre renouvellement en favo-
risent s** dateandasnte, c,ett-A-dire en 
•* fermmut. Il t agit ta d'un réflexe 
Aumain : ta bourgeoisie a répété fer. 
reur de la noblesss. Tout I* monde... 
Heureusement / ne peut pat atteindre \ ont été assassinés par le* partisans 
au ortie, renoncement de ces <*«/«, | oommuntatea en D*lmati* 
dont M Baudin nous rapport* rexit-
tenc* passé*, qui, dans certaines Ile» 
de l'Oceani*. tuaient leurs enfant» 
pour ne pas succomber A la tentation 
du népotisme. 

Il feutre donc que te reforme eette 
élit* dont notre rYane* d besoin en 
oetta période de tendance extrême 
ter» ta etmformitma et la dépertonna-
lleatlon humatna. On la trouvera 
aussi bien an** ta paysan et l'ouvrier 
que ene* ta bourgeois demeuré sain, 
avance , l'homme délite se orée iut-
avance ; l'Homme d'élu* s* créé lui-
même par ton tnteUipenos et «a vo­
lonté .' il rurgtl de ta masse, grde* à 
un prooeteue de différenciation, en 
t'isolent cotvreoe-usement. 

De eett* euto-aétagtion torttront le» 
oadret qui traceront se vois est pap* 
lui forgeront « n idéal, maintiendront 
•es tradition». Leur tdene sera longue 
et décevante, plut lourde de respon­
sabilités trae riche de tatl»faction», 
avec, s'il* n* léiitsisssnt pas. s ta plu* 
dure des mnettem* : la remord» I.. » 

Val* qweita rpiendide récompense. 
filt pervtemnent è rendra rhomma 
digne d'âne Wtarté dont II a méntsé 
et don* U a *U ftuqii'd perdre ta 
sentiment, digne d'un Indioidualism* 
momllsé qui demeure tut idéal loin­
tain .' 

con a l dérabJss». 
Ainsi qu'il * été annonce, la pré­

cieuse bibliothèque et d'autres ob-
i t U J ^ L J i y J ^ f l n «« t l « n ** 1 « | te . d* l'armé, allemande S'H éenoue. 
avalent été évacués k temp. par les , !» , lourde, pertes que ces formation* 
troupes allemande* et rem!* k Rome, ont subies en dormant l'assaut au 
au Saint-Siège. Du reate. les Alle­
mands, respectant ce lieu de pèleri­
nage, avalant pris soin d'en eosrter 
dsn troupes et de ne pa* «'en servir 
comme point d'appui ou poste d o b -
•srvatlon. 

Les Alliés ne peuvent donc faire 
valoir aucune raison d'irnp s-usno* 
militaire pour Justifier le borntoarde-
rnexvt barbare de ce lieu sacré, uni ­
que en son genre. 

AxjAsAinés par las co—nnii t i i 
Rom*. 19 Janvier. — Le gouverne­

ment faeciste Italien annonce offi­
ciellement que 4SI citoyen* Italien* 

front défenslf allemand, oomme c* 
fut 1* CM pendant 1* second semée 
tre de 1943. seraient nora de propor­
tion avec le* gains d* terrain, aussi 
Irnportsxrt* soient ns De cela U ras. 
sort que d* dur* combat* d'lmpor-

•assnqiiaaj 
• ff«e***«/ 

Parmi le* victimes se trouvent des 
négociants, de* agriculteur» et de* 
ouvrier* ainsi qu'un bon nombre de 
ftmme* et d'enfant*. 

Tito a M blé*** 
L* Oalre. 19 Janvier. — On annon-

o» qu» le maréchal Tito a été biss­
ai au cours d'opérations militaires. 

U tirage au sort 
de la Coupe de France 

de football 
La Flandre retsoontrera 

la Normandie 
et OrobJea la Champagne 

à Roubaix 
Hlw soir, k Parla, 

L'AFFAIRE K tfïlOINENENT 
DE MHS K TEXTILES 

n service i l ra.lt.llltiett 
deltilal*. 

Le* deux employé* arrêté* 

et leur complice 

comparaîtront a é r a n t la tribnnal 

d'Etat 

aon état de santé actuel lui permet- IX au «Journal officiel ». ls direction 
tslt d'assumer encore la charge du : générale des Ohant.rrî de la Jeune se 
pouvoir. 11 a fait oette réponse : est rattachée au ministère du travail 

« Je n'ai pas l'intention d'apporter | Cette meeure est Justifiée par 1* place 
présent un charigvrnent quiconque 1 importante qu* le* Chantier* de la 

k mes occupstlons habituelle» ». jeunesse sont amené» k p i^dr* en 
Remaniement ministériel 1 I « t * qu'unité* d» tr*v» îieurs *ne«drés 

Juan, mais «aie resta sans eurtea. 

—et on baat fonctionna no, à LTO» 

A Lron. un ancien chef de* fraaca-
gardas d* ta mille*. 1C Plan* Anselme, 
administrateur au minuter* de* finan­
ce* a été aasssstnt par de* IMiisrlsta* 
en automobile. La wrttm» ***** agee 
d» » ans et s'était p*rt)oun*r*men« 
dlsmgui* au cousu d* ta gusrr» 14-lg. 

Cin*j in*iri«jn* mai an: h 
rgnsn* 4#0.nsjsJ francs 
et tnent nn f ^ u n i 

à Pont-eJe-Roid* 
Cinq mdlvidu» masqués ont lituéHé 

dans l'immeuble occupé par la Ban­
que populaire du Doubs, k Pont 0s 
Rolde, et se sont «raparé* de 4O0Ô0* 
franc*. Trol» gendarme*, lanoé» aoa-
sttot k Mur poursuit*, ont rejoint ta* 
bandit* qui ont tiré sur sux. TJB dn* 
gendarmée. U Tnéventn. 4» an*, k été 
tué. La* cinq bandit* on* réussi k 
s'enfuir dans le* bol*, mata U* ont 
du abandonner sur la rout* ta sac 
contenant la* 400.000 frênes. 

(A Alger, Martt révèle ta* exigencet eommunirte*. (Ls* journaux.) 

LA VOIX DE SON MAITRE 
— Pas 11 hautl 'camarade Martul pa» si haut/ 
— Qui, plu» que moi, a le droit de parler haut, ici? 

? dan* U plftvn d util lo t ion frteéroVle d* 
nvier — On man*le de ! ** movln-éd'ciruvr* «n l^aa>c« que le ml-
I"agence telégTapih'.que ; n-Js-tre du Travail a été cnaiyè d'en»-

M et d'exécut-sr. 

Berne, 
LrOndre*9 
•ulswe : 

Le» rumeur» de n a u M n e n t du i 
cabinet britannique on* rtrprt» de . . ». •*• * « ^ ....* 
plu» bell*. après l ï retour deU. C h u " \mml*S%Èt»ml?L\mmmn2L7£ *J£' 
Chili. L* fait que lord Beaverbrook ipréri*' M Wllroo rer^éeentant le go>i-
étalt k Marrakech avec M Churchill ! vernement de* «t*t«-Unl« »upr*s du 
st qu'il s assisté sux entretiens avecl 0 0" 1 1 1* d'Alger, est arrivé k Wasblng-
l'ex-général de Oaulle. est mis s n i t o n o u » d°** s'entretenir avec dlffé-
svant et Isa bruit* selon leaqueis lord I ""tes pereonnallte* américaine*. 
Beaverbrook deviendrait ministre de 

— L'amiral Stark. après avoir conféré 
a Wa hlngton avec le président Rooee-

et l'amiral Klng. est revenu en 
Angleterre. 

L'AMIRAL ROBERT 
A LISBONNE 

Li >bon*ne — L'oundreJ Robert, aacifn 
gouverneur gèrrtral de '• MarUaAju*. 
ect arrive à Le>bonne atpreB avoir ae-
Joutrné qu«lquts« rtnalnea à Vichy. 

Son Em. le cardinal Liénart a baptisé 
le onzième enfant d'une famille tourqnenno.se 

Dé lreux d* marquer la profond» la nombreue* aesatence stâi. Dupre» 
spmpatni* qu'a éprouve k l'égard dea 1 et leurs famille»; M. le docteur Mon-
fssnlaas* nonsbreusse et d* leur appor. \ taisme médecin de la famAle et ta* 
ter se» encouragemenu. Son Sta. 1» meersbree dss famines Liagre-Steux. 
cardinal Liénart e*t venu, mercredi Son Bmlnenc* fit aon entrés sol«n-

Henri Liagre. né en 1006. a épousé 
en 1936. kf «• Marguerite Steux, née «il» 
aussi en ltOS. 

D* leur union sont l**u* ont» en­
fant* dont un seul set mort: es sont: 

cb* d* 
L* chef du d'ocèe* ètaA ainnmpagu* 

de M. le vicaire générai Bouctrsn 
domm* et de at. i* dnanotoe Couein. 
euré-doreo de Saint-Cbrtstoph» 

Dijon ou 
. Stads c A r — 

fié auront ds nouveau luttifié alors I asint-Itiennt 
Me parotat du poét» : a Le mrnde ett \ Pyrénées - Ouvenoe 
« n don magnifique, fait par réttta à ' { - ^^m^. 
la sitstHIsHg / - s | ttstsw • «ipesi an* r«cl*m»Uon son 

tr* a*lnt-ltl»nna 

Au début d* mal damiar, ta police 
de Roubaix ava.t vent d'un trafic d* 
bons d'aonat de textile* L'enquête 
révéla que de* bon* d achat *n blanc ! 
portant le cachet de* service* locaux 
du ravHalslasnent. étaient détourné* 
Sx) Mur »ffect»tion ne al* par deux 1 
emplora* suxltuure* d* ta ***** Watrs-
me», kgés l'un «t l'autre d* x3 ans: 1 
Chatte* orèpin. ». nie Msastns. st Ju . 
le* Derum*. 70. rue Lalanda. 

Cas bons étalant ensuit* renva k un | 
d* leur camarade. René Vandecevaye. 
B an*, qui s* chsrgeau d* l*s écouter, 
après k» avoir remplie au nom de 
l'acheteur at suivant ta* besoins de 

4 - h u m è - s . d. axai. é.UrlV•ceap.Mé ,; ^dTl\^Z'!S^7rJZ»l7l'^i., 
rranc. d. foolb.ll-a.socl.tlon * dial-l t f ^ C ™^**1 , m •* fJ2f*'B*i "**" 
*aé la* advsrsairs* sulvaal* : u™ IO"- ""e eommtasion. k a n 

Flandre — Normendlt. i Reims « foumiaaeur» ». 
ArtoU eu cannes — Provence, i Parla Pour msasquer leur* igluiimsnts 4é-

ou Nie». Uotueux, Créptn st Derum» truquaient 
Orehles — Cbasapsgnst i Reskalx taura livras, et comme leur* s s i i lun 

sud» A -Prouve*»). 1 a* ccaxspMparsnt. la seule confrontation 
Paris — Bretagne. 4. Borde*ui de* enlflres n* permettait pa- de dé. 
Cet. l'Aïur - oirondins. s Toulous.- eouvrsr ta* p.ésévnuieut» opéré* 
Lorrain. - S*l*t-Sti«a* su a.lnu 4| KmMu s t èeroué* dassulTesvW* data, 

le* tro» complice* uouapasaliront mer. 

"Noos attendons l'invasion 
à tout moment et en tout endroit" 

écrit le docteur GŒBBELS 

Berlin. 19 Janvier. — L'article du 1 estais»uul pas k ta terreur aérien»», 
r Ooebbel* dan* l'hebdomadaire lalor* qu* le* femmes et ta* entants 
Dss Re.ch » e*t consacré, oe 11* ss- dans ta» ville* allemand** g résistent 

la question de l'invasion 11 bien. Au surplus, en ce» d'invaelon. 
Intitulé s Dan» M Jours ». 1 des force» aériennes alltmandes s o p -
• ministre signal* d'abord ta fait |poseront k celles ds l'ennemi. 

que, du coté allié un» foui» d» «up- 1 Le peuple allemand au pava, et ta» 
•ont formulée* au *uj*t solda» allemand* au front ont sup-

1 arec* *g. k 13 h 30. devant le tribunal 
| d-Btet. au calais de Justice d* Pevts; 

C**h. t. «ta Sx.) 
M. ET M~* LIAGRE-STEUX entoure» de neuf de leur» enfant». 
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LE. 
Vandsca- I réuni* 

Hsnrt 1« 
11 w et 
Renée, 12 ans: Otautta, 11 ans, décédé. 
M-chel. i an* et demi; ptsrrs. T an* 
et demi: taa^truerite. g ans et demi; 
Marie-FauU. S ans; Alain, 1 an, et le 
dernier né, Patrick, qui n* compta qu* 
queiquae Jean. 

U. Liagre «ravala* ctapui* qulne* sus 
aux nta L*per»-Duduv», an auaut* de 
abef du metériai et Jouit d'à 
la proioesd* ai' 

Tout» celle • 
Mf Robert, atuaatg o n basreau ds St-caxrtatoph*, po« 

du œtM Ptetrxcx. 1 

étaient 
t kf s* Tvett* Suffra. 
1 petSt Patrick e**u» 

malt, avec tout ta sérieux illelislali, tas 
foxsstione d* * paire Ht à ta etaaaMsU* ». 

l'autel d* ta Vsesa*, et 
veau-né 4 la Mère d» 

Apre* cas JimnisUJ 
Son »ntn*nin es raodit eu SoaitaHi 
d* a t e t M— Ussjra-Steux. où • 

félicitations aux 
1 vom qu* Pian 

SE* 

positions 
d'un* prochain* invasion, dans ta dte 
sein visible d'énerver ou d'égarer l'Al­
lemagne Cela ne réuatlra pa*. déclare 
1* Dr. Ooebbel* 

< C* Mrait, écrit-il notamment, faire 
preuv* d'un manque complet du aen* 
de* responsabilité*, al 1* coma -
ment allemand, aur la simpl* 
position qu* l'*nnemt veuille nous 
trompa», n* s'était pa* préparé k un* 
invasion. Nous l'attendons k tout mo­
ment et en tout endroit de l**Turop* 
où a* trouvent ta* troupe* •deman­
de» et où les Anglais et le* Américain* 
peuvent débarquer. Noua n* pouvons 
donc plus être surpris d'aucuns m»-
mers. 

s L'ennemi connaît le* force* dont 
U dispose, met* non celle» de l'Alle-
rnssrns pour cette explication déclsiv* 
Il ne connaît qu* ceux de* prépara­
tifs «HasBsMtfl» qui. mena* »vec ta plus 
grande discrétion a* pouvaient lui 
rester oacnés. Quand cela *er» aérteux. 
il verra qu* cas préparatifs dépassent 
de beaucoup tout e* qu'il * pu sup­
poser juequ'lel. Si l'ennemi s'attend 
lui-même, en ras d'invasion, k subir 
de» perte* énorme*. 11 ne s* base 
pour cela que sur M* moyens de dé­
fense allemands normaux qui lui sont 
aonnu*. Oe* 
beaucoup, ta es* sobéani 
tlon* faite* Jusqu'ici ». 

Le Dr. Ooebbel* met *n douta qu* 
If. Roosevelt «oit dtape ' 
T* % dee oonungenu 
eonsaersr k l'enaeprice 
re-t-U. on peut même, svec es calcul 
prédire que ta* Anglo-Américain* de­
vront s*crtn*r pluataur* eentalnea de 
millier» Chommaa tvant d'arriver 
seulement k un combat k ta vie et k 
1* mort avec ne* troupe* et alors la 
vrai risque ne tara qu* commencer 

Le ministre sstims fallacieux reepntr 
mis par Ma «nglala et ta* Américain» 
dans Jaues bombardemenu numlfk II 
signala k ee propos qu'on as peut pas 

soldat» «lVnand» ne 

Un raid aérien 
japonais 

sur les îles Gilbert 
Tonlo, 1» janvier. — L'aviation de 

• «liai * attaqué k deux 
la nuit dju 1T J année 

sr la* nos Tara*an» 
Sroup* das Otsbart. I 

ont 

porté toute* le* épreuve* *upplem*n-
laire* d'un* façon aouvaraln* qui a 
soulevé l'admiration du monde. La 
décision de la gutrre est pour l'*d-
veraalra aujourd'hui plu* Miikjnéi que 
Jamais. C'est pourquoi U doit atsajH 

L* Dr. Ootésheu sstlan* 1-éonec d'un* 
invasion comme parucullérement grog 
d* coneéquancM pour l'Anglaisait, où 
la natalité décroît rapidstnent. Com­
ment. demande-t-U, pourrait «II» lien 
nier le» vida» dont ta menace un* la-
vaaion T Ou «et ta nouvslle et naou-
reuee genérauon qui doit 1 estants* 
iTmpir* nritannique T Pour autan* 
queue salst* encore. •* m » i stl* 
massaorsr au mur d* r Atlantique ou 
sur tas SI* barbelé* d* no* prédite*** 
d* verrou k l'Ouest, ou ntéfèiai* I «Ils 
être vietame. dés son départ, de no­
tr* artulsrls lourd* 011 d* notr* arta-

velt «t d* Stalin». H* «ers 
dtcnitlvement déharressis d'un fk-
eheux concurrent qu'Ile ont déjà, de­
puis longtemps, éliminé autant que 
possible militairement, politique»»*»» 
et économiquement. 

ktaùs 1 Angleterre n* peut plu* re­
culer «al* «et priée dan* son prose* 
réseau d intrigues n t a doit gag ai ta 
dette qu'elle a contracté*. 

« Mou* n annota paa, ni vanter ne* 
chances ni nilibsii de» netotasa avant 
qu'ail** sotant aruri l* . Mai* nota 
pouvons im—ilsm avertir kf. Cssur-
chiU qul l s'engage dan* un* vota dan-
gersue» B ta sait btan lui -méms, mal* 
cela ne peut pas faire de mal d* le lui 
oonnrmer encore une foia. 

* Avant tout, les femme* et ta* en . 
fais»» d» «on par* doivent «avoir qui 

d'aux n* aéra k bord lorsque la* ba­
teau* inatl l i sapproonaront das té»m 
de r AMantiqu* «t qu* la* fiinita alla. 
mand* ouvriront I* «su sU*a aa n**ta 
leur arriver m ta* Anguu* l'i 
a» « in uni ru ratai 
•ont rapouess*. il* * 
oie ds* Sovl et» et 
ragrtdtt* «ta l'éclair du coté I 

Que leur snporu i* peupl. bri-
tanmqu*» n tanr set aussi strarsger 
qu* «ont autre. Que leur tm f 
qu* a a o a w t i «tstalhvs ttsaassa* «tans 
ta* «MWIsssM «a «t>«*id«ai la chut , a* 

ptr* brttsADtqu* pour en l»«rfi»rt 
Jutr. a s sont-k» paa 

•uxt " 

tourqnenno.se
foolb.ll-a.socl.tlon

